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A R R E ^ 

La  Chambre,  informée 

pafle  aux  Etats-Generaux , & des  afte 
L cette  augufte  Affemblee  ; 

Confidérant  que  ces  aftes  ont  opéré 
la  réunion  des  trois  Ordres,  laquelfo 
doivent  réfolter  rharmonie  & 

corde  ,abfolumentneceffaires  au  iucces 

de  fes  opérations  : qu’ds  ont  rétabli  la 
paix  & k tranquillité  dans  ^ > 

dont  les  agitations  pouvoient  avoir  les 
Ss  les  |lus  fueeftes  dans  tout  e 
Royaume:  Ôc  qu’ils  ont  mente  a ce 
illuftre  Affemblée  la  confiance  du  plus 
iufte  & du  meilleur  des  Rois. 

’ Que  c’eft  par  l’effet  de  cette  con- 
(aSe  , que  L Majedé  s’eft  de.erm.- 
née  à éloigner  fes  troupes , dont  la 
préfence  pouvoit  gêner  la  liberté  es 
fuffrages  , fi  effentielle  aux  dchbem 
fions  de  l’AlTemblee  Nationale,  & n 
nas  héfité  à rappeller  à leurs  fonélions 
£ tnSen:  M^nifires  , fpéc.alement 
celui  qui , depuis  long-temps  , s etoit 
rendu  Lffi  cher  à l’Etat , par  ^s  impo^ 
tants  fervices,  que  par  fes  lumières  & 
fes  vertus. 
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Penetree  de  la  plus  vive  reconnoif» 
fance  ^ des  foins  & des  peines  des 
Reprélentants  de  la  Nation  ^ remplie 
d admiration  pour  leur  zele  patriotique^ 
leur  adivité  & leur  fermeté  j & enfin 
ammée  des  mêmes  fenüments  & du 
même  zele  : 

^ A arrêté  d’offrir  à FAiTemblée  Na« 
tionale  l’hommage  du  refped  & de  la 
reconnoilfance  dont  la  Chambre  eft 
penetree  pour  les  Repréfentants  de  la 
Nation  ; & en  les  remerciant  des  fufdits 
ades  3 auxquels  elle  adhéré  dé  cœur  Ôc 
d aifedion  5 ainfi  que  de  leurs  travaux^ 
auffi  adifs  & éclairés ^ qu’importants^ 
elle  les  félicite  de  leurs  fuccès  & de  la 
gloire  dont  ils  le  font  comblés» 

Comme  aiifïi  la  Chambre  joint  à l’ex» 
preffion  deces  fentiments^  celle  des  vœux 
les  plus  finceres  5 pour  que  cette  au» 
gufte  AîTemblée  continue  avec  les 
mêmes  fuccès  les  opérations  , d’autant 
plus  interelîantes , qu’elles  ont  pour 
objet  la  régénération  d’une  conftitution 
qui  3 n’ayant  pour  bafe  que  les  lois  fon» 
damentalesde  la  monarchie^  peut  feule 
rétablir  Tordre  & la  tranquillité  publi- 
^ aflurer  à jamais  la  félicité  des 
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peuples  du  plus  grand  & du  plus  brillant 
empire. 

Sera  le  préfent  arrêté  adrefle^  pat 
le  Préfident  de  la  Compagnie,  àM.  le 
Préfîdent  de  PAflemblée  Nationale  , 
avec  priere  de  lui  en  faire  part,  & de  lui 
témoigner  combien  la  Chambre  au- 
roit  défiré  être  à portée  de  le  lui  prér 
fenter  par  une  députation. 

Fait  en  la  Chambre^  le  juillet  lySg^ 

Extraie  des  Regiftresde  la  Chambre  des 
Comptes , & ügné  Perier. 
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AU  ROI. 


Sire, 


C’eftdans  le  moment  même,  oii  votre 
Chambre  des  Comptes  de  Grenoble  dé- 
pofoit  au  pied  du  Trône  fes  inquiétudes 
& fes  alarmes  , & où  elle  préfentoit  à 
Votre  Majefté  fes  très-humbles  fuppli- 
cations , fur  la  trifte  pofition  de  votre 
royaume  , & particulièrement  de  votre 
Province  de  Dauphiné , que  votre  amour 
pour  votre  peuple  l’arrachoit  du  gouffre 
de  malheurs  , dans  lequel  le  plus  cruel 
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des  deftins  fembloitle  précipiter  irrévoca- 
blement. Cet  amour  tendre  6c  prévoyant 
s’occupe  aujourd’hui  des  moyens  d’é- 
carter loin  de  vos  fidelles  fujets  tous  les 
dangers  qui  les  menaçoient:  vous  voulez 
bien  , SIRE , rappeller  à leurs  fondions, 
des  Miniftres  qui  ont  la  confiance  de  la 
Nation,  6c  vous  éloignez  de  votre  ca- 
pitale 6c  du  lieu  des  féances  des  Etats- 
Généraux  , un  appareil  militaire  qui 
pouvoir  gêner  la  liberté  des  fuffrages , fî 
eflentielle  à cette  aflemblée , 6c  qui 
l’affligeoit  d’autant  plus  fenfiblement  , 
qu’il  paroiflbit  indiquer  de  la  méfiance, 
fur  l’amour  6c  la  fidélité  de  vos  peuples 
pour  Votre  Majefté. 

Si  votre  juftice  , SIRE  , 6c  vos  bontés 
ont  prévenu  nos  vœux  6c  nos  fupplica- 
tions  5 notre  reconnoiflance  n’en  eft  ni 
moins  vive  ni  moins  fincere  : nous 
prions  Votre  Majefté  d’en  agréer  l’hom- 
mage le  plus  refpedueux , 6c  celui  des 
très-humbles  remercîments  d’une  Com- 
pagnie toujours  également  animée  des 
îentiments  les  plus  inviolables  d’amour 
6c  defidélité  pour  votre  Perfonne  lacrée, 
6c  du  zele  le  plus  ardent  pour  l’intérêt 
6c  le  bonheur  d’une  Nation  , que  Votre 
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Majefté  fe  fait  gloire  de  chérir  & dé 
commander. 

Nous  fommes , avec  le  plus  profond 
refpeét. 

SIRE, 

De  Votre  Mai  e sté  , 


Les  très  - humbles , très- 
obéifTants , très-fidelles 
ferviteurs  & fiijets. 

Les  Gens  tenant  votre 
Chambre  des  Comptes. 


PAR  LA  CHAMBRE 

Signé  y P E RIE  R' 


idt  ii  Grenoble  ) en  UChmbre,le  *5  Juillet 


